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>> Haïti : Résultats encourageants dans la production agricole 2010, malgré des baisses sensibles post-séisme 
 

Les baisses sensibles, enregistrées dans diverses filières, 
suite au séisme du 12 janvier 2010, n’ont pas, outre mesure, 
affecté les rendements dans la production agricole pour 2010 
en Haïti, comparés aux résultats de 2009.  
La production agricole totale en 2010, qui a chuté par 
rapport à 2009, accuse environ 1,2 million de tonnes de 
racines et tubercules (baisse de 12 % par rapport à 2009), 
503 600 tonnes de céréales (diminution de 9%), 148 000 
tonnes de légumineuses (régression de 20%) et 313 200 
tonnes de plantains (recul de 14% par rapport à 2009), 
indique un rapport d’une mission conjointe de l’organisation 
des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture (Fao) 
et du Programme alimentaire mondial (Pam). 
Parallèlement,  la production d’haricots a reculé de 17% par 
rapport à 2009, celle du maïs de 8%, celle du sorgho de 45 
et de la banane plantain de 5% par rapport aux rendements 
de 2009.  
Cependant, une combinaison de facteurs laisse apparaître 
des signes de possible relèvement de l’agriculture en Haïti, 
après le séisme, souligne le rapport conjoint Fao-Pam.  
« La fourniture, en temps utile, d'aide alimentaire et 
d'intrants agricoles, ainsi que des conditions 
météorologiques convenables, ont permis de commencer à 
remettre sur pied l'agriculture », signale la Fao. 
 

« Les niveaux de production vivrière auraient pu être bien 
plus bas ».   

La Fao prévoit un accroissement de 15% de la production de 
riz dans les zones irriguées touchées par le séisme, où les 
disponibilités d'eau, d'engrais, de semences et de crédit sont 
meilleures qu'en 2009, grâce à l'assistance de la Fao et 
d'autres entités des Nations Unies.  
Les efforts conjoints ont permis de distribuer des intrants à 
72,000 familles agricoles dans les zones affectées dans le 
tremblement de terre et les zones rurales, en vue de la 
campagne de semis de printemps qui représente 60% de la 
production agricole en Haïti.  

Plus de 360 000 personnes ont pu ainsi produire leur propre 
nourriture et vendre l'excédent pour couvrir les dépenses de 
santé et d'instruction. 
Durant la campagne de semis d'été, des outils, engrais, 
pompes à eau et semences de qualité ont été livrés à 80,000 
familles rurales supplémentaires par le mécanisme onusien 
de coordination des efforts de reconstruction du secteur 
agricole, lequel implique également plus de 170 
organisations non gouvernementales et internationales. 

>> Engagement de 295 mille dollars américains de la fondation Prince Charles pour la reconstruction 
d’une partie de P-au-P.

Par un apport de 295 000 dollars américains [US $ 1.00 = 
41.00 gourdes; 1 euro = 55.00 gourdes], la fondation Prince 
Charles fournira une série de propositions sur l’organisation 
spatiale d’un périmètre de la capitale Port-au-Prince, déclaré 
d’utilité publique le 2 septembre écoulé. 

Le mardi 21 septembre, le ministère haïtien de l’économie et 
des finances et la Fondation Prince Charles ont signé un 
accord spécifiant, entre autres, le type de plan souhaité par le 
gouvernement (qui apportera une part financière tirée du 
trésor public) et les conditions financières de la coopération. 

Il s’agit d’environ 200 hectares que le gouvernement entend 
transformer en un centre administratif et financier. Le 

périmètre en question se situe, d’une part, entre la rue 
Capois (à l’Est) et le bord de mer (à l’Ouest) et, d’autre part, 
entre les rues St Honoré (au Sud) et des Césars (au Nord).  

Jusqu’au mois de février 2011, la fondation Prince Charles 
conduira différentes missions et rencontrera les acteurs 
haïtiens impliqués dans la reconstruction du centre-ville de 
la capitale. Les documents intérimaires, qui seront soumis 
par la fondation, permettront au gouvernement de prendre 
des décisions sur les aires possibles d’installation des 
bureaux de l’administration publique, en grande partie 
détruits dans le séisme du 12 janvier. 



Depuis plusieurs semaines, des travaux de démolition, 
exécutés par Haiti Recovery group (un consortium haitiano-
américain) ont débuté dans le périmètre identifié, dans un 
climat de controverses par rapport au respect de la propriété 
privée et la conservation du patrimoine. 

Le centre-ville de Port-au-Prince abrite environ 310 000 
sans abris au Champs de mars, l’un des plus grands centres 
d’hébergement du pays [après le tremblement de terre], 
selon des chiffres cités par la municipalité de la capitale.  

Pendant que sera lancée « la phase active de la 
reconstruction du centre ville », aucun plan d’habitat durable 
n’est encore annoncé pour des centaines de milliers de 
personnes déplacées après le séisme.  

« Ce que nous allons faire au centre ville malheureusement 
est une goutte d’eau devant ce que représente le problème 
d’habitat et de logement en Haïti », reconnaît le ministre des 
finances Ronald Baudin. 

 

>>> Après les pays d’Amérique du Sud, les Caraïbes mettent en place un fonds de reconstruction pour 
Haïti

Les pays des Caraïbes s’engagent à promouvoir, dans les 
forums régionaux et internationaux, des contributions au 
fonds de la communauté caribéenne pour la reconstruction 
en Haïti (fonds Caricom-Haïti), une initiative prise le 17 
septembre 2010, à l’issue du 3e sommet entre Cuba et les 15 
Etats membres de la Caricom. 

Le fonds Caricom-Haïti, dont le montant n’a pas été 
déterminé par les participantes et participants au sommet de 
Cuba « Pour une Caraïbe unie et solidaire », compte faciliter 
la participation du secteur privé régional dans la 
reconstruction et le processus de relèvement d’Haïti.  

Cuba conduit actuellement un programme de 600 millions 
de dollars américains [financé par le Venezuela et le Brésil] 
visant la reconstruction du système de santé en Haïti, 
lourdement affecté dans le tremblement de terre du 12 
janvier 2010. 

La déclaration à Cuba du 17 septembre 2010 n’indique pas 
si le nouveau fonds Caricom-Haïti va contribuer à ce 
programme de relèvement du système sanitaire en Haïti.  

Les secteurs de la santé, de l’agriculture, des logements 
durables en quantité suffisante, de l’éducation, du tourisme, 
de la gestion des catastrophes et du relèvement des 
infrastructures institutionnelles du pays demeurent les 
priorités, rappellent les signataires de la déclaration du 17 
septembre qui exhortent les bailleurs de fonds 
internationaux à concrétiser leurs engagements et leurs 
promesses en vue de la reconstruction d’Haïti. 

Le premier sommet Cuba-Caricom a eu lieu, à la Havane, en 
décembre 2002, le second, à Bridgetown, la capitale de la 
Barbade, en 2005. 

L’union des nations sudaméricaines (Unasur – qui a ouvert, 
le 31 août 2010 à Port-au-Prince, un secrétariat technique et 
politique -) a mis en place, en février, un fonds de 100 
millions de dollars américains pour la reconstruction d’Haïti. 
75 millions de ce montant devraient être débloqués au cours 
de ce mois de septembre 2010. 

>> Mission prochaine d’entrepreneurs français en Haïti  

Du dimanche 26 au jeudi 30 septembre 2010, une délégation 
de gens d’affaires français sera en visite à Port-au-Prince, 
dans le cadre d’une continuité d’échanges déroulés, à Paris 
le 5 mai dernier, au mouvement des entreprises de France 
(Medef), entre des dirigeants d’entreprises françaises et 
haïtiennes faisant partie du forum économique du secteur 
privé. 

Le forum économique du secteur privé regroupe plusieurs 
associations patronales et chambres de commerce, dont la 

chambre franco-haïtienne de commerce et d’industrie 
(Cfhci). 

La délégation française comprendra des opérateurs évoluant 
dans des branches variées de l’économie, telles le bâtiment 
et les travaux publics, le transport maritime, l’ingénierie 
aéroportuaire, la production d’énergie, la distribution de 
produits pétroliers, les équipements électriques.                              

 

EN BREF  
- Dans le cadre d’un partenariat avec le Collectif Haïti de France (CHF) et la fondation Connaissance et Liberté (Fokal), l’agence en ligne 
AlterPresse a procédé, le 11 septembre, au lancement d’un réseau de 10 pigistes départementaux en vue de contribuer à diversifier davantage et 
décentraliser ses contenus. 
- Forte émotion à la cérémonie funéraire, à Le Moule (Guadeloupe) le 22 septembre, en hommage au musicien d’origine guadeloupéenne et 
ancien chanteur du groupe « Kassav », Patrick Saint-Eloi, terrassé à l’âge de 51 ans par un cancer le 18 septembre 2010. Parmi les témoignages, 
celui du chanteur haïtien de Tabou Combo, Roger Monfort Eugène (plus connu sous le nom de Shoubou), qui a rappelé comment le défunt a été 
le premier artiste antillais à l’avoir invité chez lui et a évoqué le souvenir d’un spectacle commun mémorable à Dijon… 
- Le trésor public en Haïti fournira un total de 36 millions de gourdes pour financer les 18 candidats [inscrits par un parti politique] à la 
présidentielle du 28 novembre (le candidat indépendant ne recevra pas d’allocation). 

 


